
CONVERSION 6 (appel à la conversion et au repentir)

J (le Seigneur) 2022 09 09
Déposez, ô déposez les armes de ce monde et entrez dans le sanctuaire de la
prière,  libres et  vierges comme les enfants nouveaux-nés et  venez M’offrir  vos
cœurs que Je les enflamme du feu de Mon Amour et que Je les marque du sceau
de Ma Présence. Oui, Je suis fidèle et juste, Je suis aussi Celui qui vous accom-
pagne dans le silence et qui guide vos pas sur la voie du repentir et du pardon. Je
suis la Source vive qui ruisselle au fond des lieux obscurs et qui porte la soif en
les cœurs desséchés, afin de les éveiller à Ma Lumière.
Je connais chacune de vos vies, chacun de vos parcours. Je suis né en même
temps que vous êtes nés puisque J’ai créé chacun de vous. Je vous ai unis à Moi,
chacun et Je vous ai donné Mon Souffle de vie afin qu’en vous l’amour porte folie
d’aimer Celui qui vous a créés. L’amour appelle l’amour, Mes enfants, seul le Re-
belle porte la discorde et coupe le lien qui unit et les cœurs et les âmes, afin de les
perdre et de saccager Mes petits. En le cœur de l’homme, de tout homme, J’ai dé-
posé Ma Demeure afin qu’il vive de la vive Flamme d’amour. Certains se sont ré-
voltés et ont pris le chemin de l’Imposteur, persuadés qu’ainsi ils seraient leurs
propres maîtres. Mais si la fleur se sépare de la tige qui l’abreuve, que devient-
elle ? Elle se fane assurément.
Je ne viens pas vers vous pour vous imposer Mes lois comme le font les dirigeants
de la terre. Non, Je viens vers vous pour vous sauver et pour vous délivrer de
l’emprise du Malin qui vient vous dicter des lois de mort et vous mettre en escla-
vage.
Enfants, l’amour est source vive, l’amour est fontaine d’eau vive qui irrigue en les
cœurs et fait naître la soif du partage, du devenir en l’Amour offert. Je viens vers
vous les mains ensanglantées pour vous montrer le don de Mon Cœur donné
pour toute l’humanité, en tous les âges des siècles. Je viens vers vous vous offrir
Mon chemin de Vérité et vous sauver de l’esclavage annoncé. En le cœur, enfants,
vous aurez la force de résister aux tempêtes et tous les vents violents ne pourront
vous atteindre, mais suivez la voie que Je vous demande d’emprunter. Suivez Mes
pas, marchez, enfants, dans l’empreinte de Mes pas et vous ne vous perdrez pas
et l’Ennemi ne pourra vous abuser et vous serez libres en le cœur. 

M (Marie) 22 10 10
Homme, le temps qui t’est donné doit être un temps de repentir et de prière. Que
ton cœur constamment soit agenouillé et que de ta paupière abaissée la pupille
s’élève vers le Ciel pour Le glorifier et L’adorer. Il vient le temps, le temps du chan-
gement. 

K (Katia) 22 10 12
Homme, dis-moi, quand tes yeux s’ouvriront-ils à la Lumière ? Combien de temps
encore vas-tu vaciller ? Ton hésitation, c’est elle qui te fait chuter !  Avance en la
Lumière de Père, n’écoute pas les pourfendeurs ! Les menteurs sonnent à ta porte
et tu les laisses entrer ?
Descends les marches de ton église intérieure et, dans le silence du monde, dans
le silence des lois des hommes, implore le Très-Haut,  demande-Lui de sauver
Terre et ses habitants. Car le bientôt de la mort arrive, la grande Mort, celle qui
tend ses filets et qui engloutit tous les indifférents ! Ne sois pas damnée, Terre,



mais ouvre ton cœur à la Lumière. Elle est à tes côtés et tu ne la vois pas, elle est
à tes côtés et tu l’ignores ! Ô, que ton ignorance est tempête de guerre ! Vas-tu en-
fin te lever, chasser la poussière de tes paupières, crier haut et fort ton amour
pour la Loi, l’unique Loi, celle du Ciel, qui bride tous les pourfendeurs, chasse les
menteurs et incendie les cœurs ? 

J 22 10 26
Relevez-vous ! Tournez le regard vers Moi qui appelle pour vous soulever et vous
délivrer ! N’entrez pas dans les choix du Satan qui vous sont proposés car vous
ne sortirez pas vivants, vous ne connaîtrez pas la Terre Promise qui a été créée
pour vous dès le commencement. Enfants, vous êtes créés pour l’Amour. Vous
êtes l’enjeu de la plus grande bataille qui soit car le Mal à l’œuvre cherche à vous
perdre, vous anéantir, ruiner vos âmes et vous faire entrer dans la désespérance.
Croyez et vous vivrez ! Ne vous laissez pas voler vos âmes, ne donnez pas vos
âmes aux fossoyeurs de la noirceur ! Croyez en la lutte unique, universelle entre
la Lumière et  les ténèbres et  prenez la  voie,  la  juste Voie,  celle qui  irradie et
rayonne !
Ne vous laissez pas voler vos vies ! Vous avez le choix, ne vous laissez pas duper !
Fortifiez votre assise, bâtissez vos frontières en Terre de Ciel et la vraie, la juste
voie s’ouvrira devant vous. La beauté est l’homme créé. Le rayonnement est pour
l’homme, la Béatitude est pour l’homme.
Ouvrez vos cœurs, cherchez sans relâche, demandez sans cesse ! Implorez, priez,
jeûnez mais ne vous laissez pas malmener par la Bête et son pouvoir de destruc-
tion. Vous êtes créés enfants de Lumière, vivez !

J 22 10 27
Cette fois-ci, dans l’enfer de la puanteur, entendrez-vous Ma voix qui vous appelle
et qui vous commande de vous amender ? N’ayez crainte de Moi mais craignez
plutôt le Satan qui veut vous enfermer et vous empêcher de venir à Moi !
Ayez le cœur ouvert, enfants, venez Me visiter et, dans le silence du cœur, portez-
Moi vos craintes et vos soucis et Je vous délivrerai de l’emprise du Malin qui vous
leurre et vous fait tomber. Enfants, Je suis Celui qui Suis, qui de toute Éternité
ouvre Mon Cœur pour vous sauver  et  vous porter  Ma Paix.  Que pouvez-vous
craindre de Moi qui suis l’Amour ? Je suis celui qui pardonne et qui donne. Je
suis celui qui crie dans le désert de venir vous amender afin d’être sauvés.
N’ayez crainte des rapaces, que peuvent-ils contre Moi et contre vous, si vous êtes
en Moi ? Venez, enfants, venez Me porter vos peurs, venez Me donner vos craintes
et Je vous délivrerai du Satan qui près de vous rôde afin de vous empêcher de ve-
nir à Moi et de vous délivrer.
C’est seulement dans la prière que vous comprendrez le combat de la crainte qui
vient en vous pour vous empêcher de vous amender. Moi, Je suis Celui qui par-
donne et qui donne, qui par le don de Mon amour vous porte Ma paix. Ma paix,
c’est elle qui vous délivrera des mensonges du Malin qui vous ment et vous garde
sous sa coupe par la peur et le mensonge.
Enfants, venez au repentir, venez vous amender. N’ayez crainte, comprenez enfin
que Je suis l’Amour qui pardonne et qui donne. Je suis le juste Juge, l’Amour par
excellence, qui redonne vie à vos âmes dans le Sacrement du pardon. La peur ne
vient pas de Moi, elle est leurre du Démon pour vous empêcher de M’approcher.
Les mots du Ciel sont amour et vérité. Les mots du Menteur ne sont que maux et
mensonges, pour vous détruire et vous empêcher de venir à Moi. Dans le silence,



priez, ouvrez vos cœurs et vous serez vainqueurs des ténèbres ! Ô, combien vos
cœurs  sont  abreuvés  par  le  mensonge  du  Malin !  Abandonnez-vous  en  Mon
amour et vous trouverez la paix.

Ne craignez pas, venez à Moi et Je vous délivrerai et Je vous enseignerai à ne pas
craindre. Je verserai sur vous l’Eau pure du pardon et vous vivrez, vous revivrez !
Le Satan, c’est lui qui met entre vous et Moi murs et avant-murs afin de vous em-
pêcher de M’approcher. Ne l’écoutez pas, il est leurre et menteur ! Il ne veut pas
que vous veniez à la Vérité car ainsi il n’aurait plus de pouvoir sur vous.

N’avez-vous pas encore compris que la peur est un mur mis entre vous et Moi,
pour vous empêcher de venir à Moi et d’être délivrés ?
N’ayez pas peur ! Avancez, ne reculez pas ! Venez à Moi pour être délivrés du Fau-
teur de troubles !

J 22 11 23
Les ténèbres s’enflamment et les cœurs toujours sont fermés.
[…] Qu’attendez-vous ? N’écoutez pas les menteurs et ne les croyez pas non plus,
ils n’ont que haine et méchancetés à la bouche et leurs paroles ne sont que vomis
infâmes.
Ô Mon peuple, réveille-toi ! Entre dans la prière et maintiens ta lampe allumée !
Que fais-tu de Mes avertissements ? Ne peux-tu un instant taire en toi tes désirs
qui ne sont que vertiges ?
Ô pauvreté des hommes sans foi,  jusqu’à quand les maintiendras-tu enfermés
dans leur condition de prisonniers ? J’appelle mais vous n’écoutez pas. Je viens
tambouriner à vos portes mais vos cœurs sont éloignés de Mes voies qui ne sont
qu’amour et vérité.
Croyez-vous pouvoir vous maintenir longtemps debout loin de Ma Parole et de Ma
Loi  d’amour ?  L’orgueil  vous dévore,  l’indifférence vous rend tels  des blocs  de
glace. Réchauffez le cœur en Ma vive Flamme d’amour, venez implorer l’aide du
Ciel ! Mon Cœur sans cesse est ouvert et vous accueille.
Tant que les hommes ne s’agenouilleront pas, les guerres fratricides continue-
ront. 

J 22 11  27
Entrez dans le silence. Vous qui n’êtes que poussière, ne vous faites pas plus
grands que le Roi des rois. Écoutez Ma voix qui vous demande de vous amender,
faites pénitence !

J 22 12 02
Enfants, préparez vos cœurs à l’Avertissement, préparez vos âmes. Entrez en pré-
paration et, dans le silence d’un cœur contrit, venez à Moi qui vous attends pour
vous sauver.
Ne soyez pas dispersés,  accomplissez une tâche à la fois, mais surtout, surtout,
entrez dans le silence intérieur et la prière. Faites de votre maison une maison de
prière.  Votre  maison,  c’est  vous-mêmes.  C’est  cette  maison qui  en tout temps
voyage avec vous.
Votre lieu de vie doit être votre cœur uni au Mien pour ne pas vous perdre ni vous
disperser. De ces temps, ne retenez que la futilité, ils sont amers, n’y goûtez pas !
Mais venez à Moi qui suis en vous, en chacun de vous. Ne savez-vous pas encore



que J’accompagne chacun de vous ? N’ai-Je pas dit «Je suis avec vous jusqu’à la
fin des temps»1 ? Qui suis-Je pour vous si vous n’écoutez pas Mes paroles ?
Je suis Celui qui Suis, Je suis le Sauveur du monde, entendez-vous, le Sauveur
du monde ! Venez à Moi et vous vivrez.  Je suis le Vivant, Celui qui donne la vie
au monde, la vie aux hommes.
La vie, enfants, n’est pas que matière, elle est aussi spirituelle. La Source de la
Vie est spirituelle et tous êtes créés à l’image et à la ressemblance de votre Père
du Ciel, Lui, le Créateur. Ayez confiance, J’ai vaincu le monde2, J’ai été Lumière
dans les ténèbres ! Souvenez-vous de Ma Parole : «Je suis la lumière du monde,
qui me suit ne marche pas dans les ténèbres mais il a la lumière de la vie»3.
La vie, enfants, n’est pas la vie misérable que l’on vous propose et qu’on vous sou-
met. Si vous prenez Mon chemin de lumière, vous marcherez avec Moi dans la Lu-
mière et malgré toute la ténèbre alentour, vous serez illuminés de l’intérieur, vous
marcherez droit sur les routes sombres et vous ne vous perdrez pas !
Les ténèbres, enfants, ne sont que voiles pour vous cacher Ma Lumière. Ne puis-
Je incendier le Feu qui vous donnera la force de Me suivre et de ne pas craindre
l’Adversaire ? Celui qui se bat lutte pour ce qu’il sait être la fin du match et que
l’Heure vient qui lui donnera son dernier souffle.
Ayez confiance, J’ai vaincu le monde, vous aussi vaincrez ! En Moi, toujours devez
poser vos pas et dans l’empreinte de Mes pas marcher avec Moi en un même
rythme d’amour.
Bénissez sans cesse, Mes enfants, demandez, implorez l’éclairage pour tous ceux
qui se perdent et qui vous perdent. Quel pouvoir peuvent-ils avoir sur vous si
vous restez en Moi ?
L’obéissance, au Ciel la devez, non par contrainte mais par amour. L’obéissance
aux hommes de ces temps est un boulet, ne soyez pas des prisonniers, ne deve-
nez pas des galériens.
Ne suivez pas la  Bête,  mais entrez dans le  silence du cœur et  venez prier  et
converser avec Moi. Dans le silence, J’entends vos complaintes4, Je prends part
au repas avec vous et Je viens en vous, vous porter Mon refuge et Ma tendresse.
Non, vous n’êtes pas orphelins et votre Père est toujours avec vous. Le Ciel, en-
fants, est votre demeure. Quiconque M’appelle entend Ma voix. Dans le silence
d’un cœur ouvert, J’accours et Je viens faire Ma Demeure.
Enfants de ce siècle, enfants de ces temps, enfants bouleversés, désorientés par la
furie du combat qui fait rage, entrez dans le silence, venez à Moi et Je viendrai à
vous. N’avez-vous pas encore compris qu’avec vous Je suis ? Pourquoi ne fran-
chissez-vous pas la porte des églises pour venir Me retrouver ? Pourquoi ne faites-
vous pas de votre cœur un tabernacle pour M’inviter à venir M’y reposer et vous
accompagner ?
Dans le silence, J’attends de vous le fiat, J’attends de vous l’invitation. Je suis en
vous, Je frappe à la porte mais vous ne M’entendez pas. Ouvrez-Moi la porte et
J’entrerai chez vous et Je ferai chez vous Ma Demeure et votre demeure sera en
Moi et vous vivrez de la vraie Vie, celle en Moi qui suis votre Sauveur.
Enfants, Je vous aime, aimez-Moi ! Que notre union soit un festin ! Lorsque vous
M’aimerez, vous comprendrez que Je Suis est en vous et toutes les portes des
possibles s’ouvriront pour vous vers la Lumière.

1) Cf. [Mt 28, 20]
2) Cf. [Jn 16, 33]
3) Cf. [Jn 8, 12]
4) Vos plaintes.



Entrez dans le silence avec Moi et vous vivrez ! La voie est simple, Mes enfants,
elle est très simple, elle n’est qu’abandon. Abandonne-toi, enfant - qui que tu sois
- et tu trouveras en Moi le chemin de la vie qui te mène à la Lumière éternelle, la
Vie qui n’a pas de fin.
[…] Tu verras le Soleil de Dieu et tu seras dans la réjouissance ! Enfant, toi qui li-
ras, éveille-toi ! Ne l’oublie pas, c’est nu que tu entreras dans la Demeure. Ainsi,
tu seras lavé de toutes tes fautes et la Faute sera effacée. Dans la nouvelle De-
meure, l’homme retrouvera sa virginité perdue. Quelle joie pour lui de se voir pu-
rifié !

J 22 12 07
Revenez en le Cœur, enfants et vous recevrez la Lumière, la vraie, celle qui dis-
pense la Vie et qui est Moi, votre Dieu !
Vous ai-Je une seule fois abandonnés ? Vous ai-Je laissés aux mains des impies
et détourné Mon regard de vos tourments ? N’ai-Je pas dit sans cesse : si tu re-
viens vers Moi, Je te prendrai dans Mes bras. De ta bouche, Je ferai Mes délices
en versant sur tes lèvres et en ton cœur les paroles de Mon Cœur afin que ta cité
soit incendiée et que tu t’éveilles à l’Aube nouvelle. J’incendierai tes parterres de
Mes parfums d’amour et Je te mènerai au désert pour que tu M’appartiennes
plus encore et faire de toi Ma cité aimée. Je ne laisserai pas le Serpent te prendre
par derrière mais Je lui cracherai son venin et lui briserai sa superbe.
Ma nouvelle terre naîtra de l’abandon du cœur de l’homme et du parfum de Mon
amour. Alors, la rencontre sera feu brûlant qui incendiera tous les miasmes du
passé et engendrera terre nouvelle.

MA (Mère Annie) 22 12 08
Lui attend patiemment un regard de notre cœur, un soulèvement de nos pau-
pières, l’horizon de notre vie. Oui, je dis bien l’horizon, car Lui regarde l’horizon
de nos vies qui ne peuvent s’enflammer que de la Présence de la Sienne et ainsi
entrer en communion dans la voie de la Vie, la vraie Vie, celle en Dieu, Notre Sau-
veur.

M 22 12 09
Si vous ne vous repentez pas, la misère vous mordra les entrailles.

J 22 12 10
Réveillez-vous  avant  que  le  printemps  ne  meure  et  en  les  cœurs  allumez  la
Flamme qui de Lumière vous guidera sur le chemin. Pourquoi faire pleurer le
Ciel ? Pourquoi inviter la ténèbre ?
La Lumière vient qui chassera les fumées du Satan, la Lumière vient qui engen-
drera Terre nouvelle !
Enfants, n’enfantez pas la mort et que ne pourrissent pas en vous les fruits de
l’Amour donnés. Que ferez-vous de vos parterres lorsqu’ils seront brûlés ?
Enfants, exaltez le Roi du Ciel et chassez de vos cœurs les petits rois menteurs de
la terre qui n’ont de règne que leur orgueil et qui bientôt périront eux-mêmes
dans la flamme qu’ils ont allumée.
Ne craignez pas mais priez. Venez danser en farandole sur l’autel de Mon Cœur et
vous réjouir en Ma Présence. Enfants, J’ai soif de vous voir, auprès de Mon Taber-
nacle, vous réjouir en Ma Présence et Me porter vos cœurs. Que ferez-vous de-
main si le Ciel ne vient ? Venez chanter en Mes églises, venez exulter auprès de



Mon Cœur, venez vous nourrir de Ma Parole, venez puiser à Mes lèvres le suc qui
emplira vos demeures de Mon lait maternel !
Enfants, le ciel descend. Que vos demeures exultent et qu’en le temps de l’attente,
vos cœurs resplendissent de joie !  Enfants, chassez les ténèbres, ne leur donnez
pas emprise, ne vous laissez pas museler par les mensonges qui foisonnent ! En
Mon Cœur venez prendre des forces, au Tabernacle venez cueillir la joie ! Ne met-
tez pas vos cœurs dans les discours menteurs. Il suffit de la propagande du Dé-
mon, le beau parleur de la déchéance !
Enfants, Noël vient, retrouvez-Moi à Bethléem et, comme les bergers, portez-moi
le sel de vos cœurs. Je vous ferai goûter l’Eau vive de Mon amour et vous serez
purifiés. Je vous laverai des emprises et des mensonges des malins qui profanent
vos vies et les mettent en danger. Assez des lois de mort, assez des mensonges !
Le Feu du Ciel qui descend vient brûler les scories. 

J 22 12 13
Tu diras aux hommes de ces temps : Pourquoi vous couchez-vous dans vos im-
mondices ? Pourquoi faire de la vipère l’amante de vos cœurs qui ne sont que dé-
bauches et abominations à Mes yeux ? La colombe peut-elle vivre près de la vi-
père ? Et la vipère peut-elle engendrer la paix ? Vous avez fait entrer le nid de la
vipère dans vos cœurs et vos mœurs sont celles du Démon.
Arrachez de vos cœurs l’ivraie, n’allez pas plus loin dans l’abandon aux lois de
mort. Ne voyez-vous donc pas que la puanteur souille vos demeures ?
Appelle le peuple, dis-lui de ne plus s’agenouiller devant la Vipère, de ne plus
adhérer aux choix de mort.
L’homme sur le gibet s’est exposé et c’est lui qui en est le prisonnier !  Pourquoi
tarder, pourquoi entrer dans la douleur plus avant ? Vous avez mis la charrue
avant les bœufs et la terre est dévoyée. Vous avez adhéré au Menteur et vous êtes
le gibier du couperet. Le vent qui vient, c’est lui qui vous glacera les entrailles.
Revenez, peuples infidèles aux lois de la Vie et la terre redeviendra Terre Promise !
Pourquoi avancer dans la ténèbre et nourrir la peur ? Que ferez-vous demain si
l’Aube se lève ?
Il est temps de vous relever, de crier haut et fort votre désarroi et de dire «Assez !».
Plus vous avancez vers l’abomination et plus vous êtes solidaires des meurtriers
de l’Enfer. Qu’attendez-vous pour vous relever ? Vous subissez au lieu de vous re-
lever, vous adhérez aux abominations au lieu de crier vengeance.
Les oppresseurs, chassez-les de vos cœurs, n’adhérez pas à leurs lois de mort !
Êtes-vous donc les moutons que l’on mène à l’abattoir ? Vous avez perdu le Sel de
la vie et vous vous laissez mener à l’abattoir.
Réveillez-vous, n’écoutez pas les pourfendeurs de la Loi, il n’en est qu’une, elle est
vie et elle est amour. N’entrez pas dans la funeste patrie. Le Démon qui crie ven-
geance, ne l’écoutez pas, n’y adhérez pas.
Dans le silence criez haut et fort votre foi. Le Ciel entend l’enfant qui implore et
qui dit : «Assez ! Assez aux lois mortifères, assez aux déclarations de guerre, as-
sez de mensonges ! Nous venons chercher la Loi de vie, l’unique voie de vie qui
n’est qu’amour et don». Criez haut et fort : «Père, ne nous abandonne pas aux lois
des impies ! Ne permets pas qu’ils s’assurent une victoire ! Fais-nous entrer dans
Ta Demeure et garde-nous près de Toi, que nous soyons sauvés ! Dans Tes pas
nous voulons marcher, suivre la trace de Tes empreintes et voler haut vers Ton
Soleil de Lumière pour embrasser et suivre Tes lois et que toutes les lois de mort
et d’abomination soient réduites à néant. Ô Père, fais de nous des enfants de la



Lumière ! Montre-nous comment hisser le drapeau de la victoire. La Bête nous
importune, nous n’en voulons pas ! Libère-nous des fossoyeurs de ce monde de
ténèbres, délivre-nous de ces griffes. Ne permets pas qu’ils poursuivent leurs abo-
minations et leurs malédictions».
[…] Alors, Mon nouveau Ciel se lèvera pour mes enfants, ceux qui ont écouté ma
loi et qui l’ont suivie, ceux qui ont été horrifiés par les abus, ceux qui dans le si-
lence sont restés à mes côtés, M’implorant de les sauver et de les garder dans Ma
barque.

K 22 12 30
L’épée qui tranche, elle seule peut donner vie au cœur fermé. C’est la souffrance
qui fait grandir, elle qui ouvre les vannes du cœur pour faire jaillir les larmes. Et
le cycle se poursuit, les larmes arrosent le cœur et le cœur invoque les larmes et
ensemble ils portent même douleur et l’âme en l’abandon est sublimée.

J 23 01 11
Il suffit d’une goutte d’eau pour apporter aux lèvres la fraîcheur de l’envol. Il suffit
d’un mince filet d’Eau pour ouvrir toutes les vannes, il suffit d’une lucarne pour
laisser entrer la Lumière ! Alors oui, Celui qui Suis portera au monde la paix. La
paix, enfants, est à vos portes et en vos demeures, mais vous l’écrasez et vous lui
refusez le filet d’Eau vive qui lui permettrait de chasser au loin toutes les vilenies,
les disputes, les entraves. L’orgueil, en maître des temps, vous le laissez s’expri-
mer et il siège au premier rang dans tous vos cœurs. Cessez les discours ! À quoi
servent-ils si ce n’est encore et encore à vous gausser ? Traversez les cœurs par le
don de l’amour et non de vos egos confortablement installés et calfeutrés en vous,
qui  se gaussent d’aimer,  eux qui  s’aiment eux-mêmes et envahissent l’homme
d’immondices.
Enfants, revenez à la raison, la raison qui est foi en le cœur et qui porte au monde
la paix, parce que le cœur de la raison est l’amour et que l’amour n’a pas de li-
mites. Les frontières du mal, ne les ouvrez pas ! D’une écluse à l’autre, le filet du
Serpent prend vite possession des demeures. Enfants, la voie du Ciel en l’homme
est tracée. Prenez-la et vous serez éclairés. Pourquoi vous nourrir de la bave du
Serpent ? Que vous apporte le mensonge ? Ne suivez pas les traces des malins,
n’empruntez pas le chemin des fauteurs de troubles car la paix vous perdrez.
Que sert à l’homme de batailler ? En le Ciel posez vos pas, en la Maison du Père
portez vos regards et vos pupilles seront marquées du sceau de l’Amour. Alors,
vous verrez ce que l’œil ne peut voir, vous entendrez ce que le cœur ne peut en-
tendre et vous boirez à la source d’Eau vive en les parterres du Très-Haut. En-
fants, la Science divine, en Mon Cœur vous la trouverez. Ô, venez à l’Amour, ve-
nez à Ma Volonté et vous vivrez de Ma Volonté qui n’est qu’amour ! Pourquoi en-
tretenir la haine et la violence ? Vous vous faites les adeptes du Diable, vous êtes
ses pions sur l’échiquier, dont il n’a que faire. Portez la paix, enfants et non la
guerre. Ne vous séparez pas du Père, la vie, c’est en Lui que vous la trouverez et
que vous la trouvez. Cessez de vous mentir à vous-mêmes. Cessez de vous laisser
malmener et entrez dans les parterres de la Vérité. Il va falloir vous agenouiller,
enfants, pour découvrir le chemin de Vérité qui vous portera vie et fera de vous
une vigne fleurie. Dans la cadence de l’Amour seul, l’homme trouve en lui le Re-
fuge et la voie de l’accomplissement lui est ouverte. Ô buvez, buvez à la Vigne du
Cœur, là est la Source de l’abondance qui S’est ouverte pour tous, afin d’être
nourriture pour l’Éternité. Aux enfants, la Source a été portée.



J 23 01 14
Enfants (de l’Église), n’ayez pas peur, venez à Moi et vous vivrez et vous serez libé-
rés des liens du Démon qui vous emprisonne pour vous garder sous sa coupe.
Avancez en la Lumière, ne vous laissez pas tenter, il est fin limier le Faiseur de
mensonges ! Enfants, n’entrez pas dans ses filets, ne vous laissez pas surprendre.
Que vous portera la trahison ? Au Mont des Oliviers, vous menez encore Mon
Cœur, vous qui bafouez Mes lois d’amour, qui enfreignez Mes préceptes et choisis-
sez le Mal dans son ampleur. Enfants traîtres, prêtres et prélats traîtres, évêques
et cardinaux qui avez choisi et qui choisissez la trahison, il ne restera de vous
qu’un parfum d’immondice. Et combien Je pleure sur votre iniquité, vous qui ne
mesurez pas ce que vous allez vivre, vous qui étiez Mes enfants et qui avez perdu
le chemin et qui entrez dans la géhenne parce que vous avez désobéi et succombé
au pouvoir de la tentation. C’est à genoux que Mon Cœur pleure, au Mont des
Oliviers vous scellez Ma Demeure.
Que restera-t-il, qu’en sera-t-il de vos demeures ? Continuez de trahir, la trahison
vous trahira aussi. Mais Mon Cœur, vous Le faites saigner et saigner encore. Vos
rires, vos sourires sont des sarcasmes qui Me glacent le sang. Mon Cœur, à l’ago-
nie, vit vos pertes par centaines. Tous vous êtes laissé tenter par les pouvoirs du
Manipulateur. Sachez-le, vous qui étiez Mes enfants, vous êtes maintenant des
manipulés entre les mains du Tentateur et combien, ô combien, votre souffrance5

Me donne de pleurs ! Vous vous êtes laissé tenter et vous êtes entrés dans le sou-
terrain qu’il ne fallait pas franchir. Vos âmes au Diable, enfants, sont perdues.
Mon Cœur pleure sur vos agissements. Vous avez fait votre choix, qu’il en soit
alors selon votre nouvelle demeure, au pouvoir de la Bête Je vous laisse vous
ébattre. Habillez-vous du manteau de Lumière et vous serez sauvés. N’écoutez pas
les voix des menteurs, ne participez pas à leurs festins et vous vivrez.

A (l’ange) 23 02 12
Homme, petit homme, petits hommes, de votre «naissance» dépend le monde, de
votre «naissance» dépend l’envol pour les autres donné !

J 23 02 17
J’ai établi Ma Demeure en l’homme et en tout homme Je suis.  Quand cesserez-
vous d’être incrédules ?  Réjouissez-vous, exultez !  J’ai  fait en  l’homme Ma De-
meure pour lui porter Ma paix, lui donner Mon enseignement d’amour et le hisser
dans Mon Cœur. Quand cesserez-vous d’être incrédules ?  À chacun, Je porte le
grain de blé. En chacun, Je fais se lever l’Aurore. Pour chacun, J’ai donné Ma Vie
une fois pour toutes, pour vous montrer que le chemin de vie est chemin d’Éterni-
té ! Quand cesserez-vous d’être incrédules ?

K 23 02 19
Que savez-vous du plan des loges secrètes ? Que savez-vous du monde caché, té-
nébreux, qui s’éveille dans le silence des nuits pour glorifier les mondes souter-
rains et adorer celui qu’on appelle le Satan ? Vous, vous dormez, eux veillent ! Ils
connaissent le combat. Vous, pour la majorité, vous l’ignorez et vous continuez à
vivre dans l’ignorance, dans les  mensonges de vos jours, dans l’inconscience et
dans l’insouciance. Ô, réveillez-vous, hommes de peu de foi, hommes sans foi, qui
mettez vos bagages6, vos connaissances, vos savoirs dans les plans du monde !

5) Leur souffrance à venir.
6) Vos acquis, votre érudition, l’ensemble de vos connaissances.



Que restera-t-il de tout cela ? Pas une miette de vos soi-disant connaissances ne
vous  relèvera.  Qu’emporterez-vous  avec  vous ?  Le  vent,  le  sable  du  désert !
Lorsque vous entrerez nu en la nouvelle Demeure, qu’offrirez-vous à Celui qui
vous accueillera, vous qui n’êtes que du vent, qui n’avez pas de feuillage et qui
avez terni le Soleil qui en vous venait faire demeure. Vous l’avez laissé cloîtré,
vous l’avez emprisonné dans les profondeurs de votre moi et vous l’avez laissé vé-
géter, à l’abandon en le froid glacial de votre ignorance, de votre suffisance. Ô,
cessez de glorifier le Mal ! Lui n’ignore pas ce qu’il fait, il se joue de vous et vous
vous laissez endormir, tels les derniers pions sur l’échiquier du monde ! Quand, ô
dites-moi, quand allez-vous ouvrir la paupière et découvrir le Soleil à l’horizon de
vos cœurs qui patiemment attend votre éveil ? Vous ne Lui offrez pas même un
soulèvement de vos paupières !
Ô hommes ingrats, chétifs, misérables, orgueilleux, dépoussiérez donc le voile de
vos paupières, ôtez l’ivraie de vos cœurs, la jouissance de vos sens, la stupidité et
la bêtise de votre intelligence, l’ironie de vos suffisances ! Abaissez-vous, courbez-
vous devant Celui qui vient, dont la Puissance à terre vous jettera ! Peuples de
misérables aux cœurs de pierre, quand allez-vous saigner vos veines pour L’ado-
rer ? Si vous voulez la destruction, vous l’aurez, si vous voulez le Mal, il vous em-
poignera !
Pourquoi ne pas crier vers Adonaï ? Pourquoi ne pas L’implorer à genoux et de-
mander Son aide ? Mais vous êtes trop fiers, peuple à la nuque raide, enfants de
perdition, qui choisissez le mal,  la délation, les plaisirs et  rejetez le Saint des
saints ! Ô, combien nous faites-vous souffrir, nous qui avons fait le passage et qui
en arrière du voile voyons la souffrance de vos devenirs. Nous crions mais vous
n’entendez pas, nous vous appelons mais vous n’écoutez pas. Vous poursuivez
vos vies dans l’aveuglement, l’inconscience, l’insouciance et vous les construisez
sur des palais d’ivoire qui ne sont qu’illusions. Revenez à Dieu, revenez à l’Éternel
Amour qui est Toute-Puissance et Toute-Majesté ! Qu’attendez-vous ? Que le fiel
amer de vos refus vous englue tout entiers ?
Ô hommes sans foi, réveillez-vous ! Je ne vous parle même plus d’éveil car vous
n’entendez pas, réveillez-vous par vous-mêmes, avant que le réveil ne vous soit
trop brutal. Quand vous entendrez parler de guerres et de tremblements de terre,
quand vous verrez les cieux s’ouvrir, sachez que le temps est proche… tout cela
ne fera que commencer les douleurs de l’enfantement, a dit le Christ. Nous, nous
vous disons que le temps annoncé est là et qu’il est temps pour vous de vous rele-
ver, de hisser le drapeau de la foi en le cœur et de cesser les divisions. Mais vous
n’entendez pas.

J 23 02 21
Jusqu’au dernier, Je viendrai chercher Mes enfants et jusqu’au dernier, Je vien-
drai pour le délivrer mais le choix est en vos cœurs, le choix est entre vos mains.
Si vous Me tournez le dos, que puis-Je faire, vous appeler ? Vous partirez plus
loin. Non, Je vous laisse prendre votre chemin et J’attendrai sur la route que vous
vous retourniez. Dans le cœur Je vous appellerai et Je vous dirai : «Reviens, ô re-
viens toi qui es perdu et désespéré, toi qui as fermé les ailes du cœur et dans les
griffes du Menteur as posé tes pas. Viens, et Je te caresserai de Mon regard et
J’embellirai ton âme de Mes parfums et Je parfumerai ton cœur de Mon amour.
Reviens, ô reviens, toi qui es loin et qui te refuses encore, car dans ton orgueil tu
t’es laissé enliser et tu es tombé dans la mare boueuse du Malin. Je te tends la
main, la prendras-tu ? Jusqu’à quand crieras-tu ton non ?



Le «non serviam» est celui du Démon. Tu  n’y crois pas ? Bien sûr, puisque tu t’es
laissé aveugler et que la pupille de ton œil est desséchée à force d’avoir porté le re-
fus.
Enfant qui pleure, enfant qui doute, enfant buté, enfant malheureux dans son re-
fus, Je viens délivrer tes pas, Je viens marcher avec toi et te montrer le chemin de
Vie. Poseras-tu tes pas dans les Miens ? Sur la route, ils sont tracés afin que tu
ne te perdes pas. Chasse tes empreintes et prends les Miennes, alors tu trouveras
l’envol  et  tu  découvriras  la  vie.  Je  suis  la  Vie  qui  en  toi  vient  faire
demeure. Ne Me chasse pas, ne Me refuse pas, Je viens te porter l’Eau vive et te
porter contre Mon Cœur. J’ai de l’amour pour toi, tu n’es pas seul, tu es aimé de
Moi qui suis ton Sauveur, de Moi qui suis venu pour libérer Mes enfants des
griffes de l’Imposteur. Ne te bute pas, ne te ferme pas, Je viens vers toi, Je viens à
toi pour prendre soin de toi et t’inviter à marcher avec Moi, dans Mes pas. Enfant
fermé, enfant buté, enfant révolté, Je viens te prendre dans Mon envol pour t’ap-
prendre à voler et à lâcher tes certitudes qui t’enferment. Enfant fermé, enfant
buté, tu es aimé de Ton Sauveur.

Oui, enfant, le Seigneur ouvre toutes les portes même celles qui sont blindées. Ne
crains pas, avance et ta porte blindée s’ouvrira à Ma Lumière et tu rayonneras. Je
suis Celui qui vient te sauver et d’un baiser de Mon Cœur réchauffer le tien.

Enfant, tu es aimé, pourquoi te fermer ? Regarde à ta porte le Soleil et laisse-le
entrer ! Il te porte la bonne nouvelle de ton Salut, de ta naissance en terre de Feu,
terre de joie, terre de l’accomplissement.

Viens, Je t’aime. Je suis celui qui Suis, Je suis Celui qui aime, Je suis l’Amour.
Entre dans Mes parvis, Je viens pour te chercher, te prendre avec Moi et te déli-
vrer du Mensonger.

J 23 02 24
Lorsqu’elle (cette génération) sera tombée très bas, trop bas, peut-être un cri par-
viendra-t-il à Mon oreille ? Alors, ce cri sera sa délivrance et Je viendrai à elle
pour la délivrer de son engourdissement, des marécages dans lesquels elle s’est
laissée tomber.  Avant le printemps, l’hiver. Ces temps sont l’hiver de vos cœurs.
Le froid brisera-t-il la glace ? Lorsque surviendra le dégel, alors vous tomberez à
genoux devant Ma Face et vous reconnaîtrez que Moi seul suis votre Dieu qui
peut vous délivrer des miasmes de l’Enfer. Vous saurez alors que vous avez un
cœur et que ce cœur est fait pour M’aimer, Moi en premier, votre Créateur, votre
Dieu qui vous donne vie. Vous apprendrez à Me louer et vous vivrez dans l’allé-
gresse. Sans Moi, que peut l’homme si ce n’est végéter ? Vos vies sans Moi sont
vides et informes. S’il n’est pas de feu en la demeure, que deviendra le foyer ? En-
fants, il est temps de vous réveiller et le réveil est en l’amour. Aimez-vous, oui, ai-
mez-vous les uns les autres. Toute dissension vient du Mauvais, chassez-le de vos
vies, libérez-vous des malfaisants.

Ô génération incrédule et perverse, bientôt, dans ton bientôt, tu vas tomber et ta
chute sera fracassante. Toi qui as fermé ton cœur aux appels du Ciel, comment
pourras-tu comprendre ta chute ? Mais ta chute, c’est toi qui l’a fomentée. Et qui
te relèvera ? Il te faudra crier pour que Je t’entende et même, ton cri sera-t-il en-
tendu ? Si c’est pour M’injurier encore, tu ne trouveras pas Mon secours. Non, il
te faudra plier l’échine !



Aime-Moi, Moi qui t’aime et qui désire te sauver. Porte un regard vers Moi et Je
M’abaisserai pour te redresser mais si tu persistes à M’insulter, à M’ignorer, alors
tu iras là où les cendres t’appellent et de toi que restera-t-il ?
Écoute Mon Cœur qui en toi bat la chamade pour te sauver, écoute Mon Cœur qui
appelle et qui t’implore. Écoute Mon Cœur te dire «Reviens, ô reviens, ma bien-ai-
mée et dans Mes parterres Je t’accueillerai et Je ferai de toi le joyau de Mon Cœur
et Je te caresserai de Mes baisers et Je te couvrirai de Mon ombre pour t’abriter
sous Mon manteau, afin que le Malin plus jamais ne vienne piétiner tes par-
terres». Entendras-tu Ma voix, cette fois-ci, l’entendras-tu ? Si tu restes sourde à
Mes appels, comment puis-Je te sauver, comment puis-Je venir à ton secours ?
Si seulement tu pouvais entrer dans le silence de ton cœur et écouter le batte-
ment du Mien en toi, alors Je pourrais te sauver. Mais si tu refuses l’union, que
puis-Je faire ? L’amour se vit à deux. Mes enfants, J’appelle et vous n’entendez
pas. Dois-je faire sonner l’hallali ? 

MA 23 02 25 
Enfant, tout homme voit ses failles, tu verras les tiennes aussi. Et pour toutes ces
failles, chacun doit réparation en le cœur.


